
« Je ne sais pas comment nous aurions
fait »

Clémentine Lauvergeon, 27 ans, avec son fils Aïden, âgé de trois ans.  Photo LBP /E. F.

Le 12 janvier, Clémentine Lauvergeon, hospitalisée depuis la fin décembre

consécutivement à la perte du liquide amniotique, a accouché par césarienne, au

CHU, d’un petit Balthazar, prématuré né à 26 semaines et pesant 730 grammes. Un

choc pour la jeune femme de 27 ans, qui témoigne avec son fils Aïden âgé de 3 ans,

né d’une première union, et qu’elle revoit pour la première fois après trois semaines

d’éloignement. Tous les deux, ainsi que son compagnon, sont hébergés à la MAH.

Montrant, émue, des photos de Balthazar prises à partir de son téléphone portable,

elle raconte : « Il est toujours en service de réanimation, mais il fait des progrès

incroyables et tous les jours je procède à l’expression de mon lait, dès 6 heures du

matin. Je peux commencer à lui prodiguer certains petits soins, des massages, lui

nettoyer les yeux et la bouche… » Elle sait qu’elle va devoir rester au moins deux à

trois mois sur place, le temps que son bébé se fortifie, et elle mesure la chance de

l’existence de la Maison d’accueil hospitalière, que des personnes à la maternité lui

ont recommandée. « Je ne sais pas comment nous aurions fait alors que Guérigny

(58), est à plus de trois heures de route de Dijon. Cela aurait été très compliqué. Et

au moins, nous pouvons tous être réunis en famille. Ici, tout est vraiment bien conçu
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et pensé. Les plateaux-repas sont abordables et je peux cuisiner des plats pour

Aïden. Il y a même un frigo spécial pour le lait maternel. »




